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SOCIETE VAUDOISE DES OFFICIERS
Le redacteur responsable du « Bulletin des officiers vaudois » :

Capitaine Nicolas d'Eggis - Case postale 268 - 1000 Lausanne 9

Formation des cadres: les atouts de l'armee

Voa IST;)\<&) vr~-

parle
colonel EMG

Martin
Chevallaz

aaaaaft*'- M

La morosite ambiante con-
juguee avec une pression
considerable due aux changements
imposes par un monde en
profonde mutation, les difficultes
rencontrees sur le marche du
travail par beaucoup de jeunes
ainsi que le dur combat au plan
economique dessinent une toile
de fond d'un bleu gris qui n'a rien
ä voir avec les toiles de Pascal
Besson.

Dans ce contexte difficile, de
nombreuses entreprises et
autant d'administrations ont pris
sur elles le risque majeur de ne-
gliger la formation permanente
et, en particulier, celle de leurs
cadres et dirigeants. Faute grave
puisque vision ä court terme.
Erreur d'investissement qui peut se
payer cher ä l'avenir.

L'armee, de son cöte, vit ou
traverse depuis quelques
annees une profonde mutation
interne dans un climat de remise
en question permanente. Dans le
domaine de l'instruction et de la
formation de ses cadres, eile a

pourtant accompli des progres
considerables et son plus grand
Probleme est sans doute de ne
pas le faire savoir. Trop souvent ä

notre goüt, on insiste sur les
difficultes rencontrees, dont cer¬

taines sont bien reelles, en
mettant, tel Grincheux, en valeur les
arbres isoles qui masquent les
realites d'une foret en plein
developpement et dont les jeunes
pousses promettent dejä beaucoup.

Je n'entends pas ici donner

dans la politique de l'au-
truche ou tenter de m'accrocher
ä la bonne methode du docteur
Coue. II parait pourtant aujourd'hui

plus que jamais necessaire,

en connaissance de cause,
de souligner quelques-uns des
atouts majeurs sinon formida-
bles, je pese mes mots, dont
dispose l'armee d'aujourd'hui dans
le domaine de la formation des
jeunes cadres ä tous les echelons.

Par Opposition ä une armee
dite professionnelle, le Systeme
de milice permet tout d'abord de
beneficier d'un vivier de jeunes
gens aux formations diverses et
souvent elevees, plus motives
qu'il n'y parait mais aussi, il faut
bien le dire, confrontes au choix
entre carriere militaire et formation

civile. Mais les deux sont-
elles vraiment incompatibles

De quoi a besoin la societe
Sinon, fondamentalement, de

jeunes qui prennent leurs
responsabilites, apprennent ä les
exercer et ä les assumer ä un
äge oü pratiquement aueune
entreprise n'est prete ä leur aecor-
der une teile confiance.

L'attractivite de l'avancement
militaire se heurte plus souvent
ä des colportages d'idees re-
gues et tronquees qu'aux realites

de l'experience vecue. L'ex¬

perience acquise ne se limite
pas aux joies de la camaraderie
ou ä l'expression : « Vous verrez
du pays, qu'ils disaient! « Elle

englobe bien plus l'apprentissage
de la conduite des hommes

dans des circonstances qui obli-
gent souvent ä se surpasser,
traverser des situations de crise et
les gerer, apprendre ä communiquer,

instruire et motiver d'abord
par l'exemple que l'on donne.

Les choses et le monde chan-
gent. La mutation dans l'armee
apporte avec eile de vastes
chantiers dont les gabarits nous
promettent une infrastructure
moderne et nettement mieux
equipee que par le passe. Des

moyens didactiques entierement
nouveaux, tels les simulateurs
de conduite tactique, fönt leur
apparition. L'instruction ä l'aide
d'ordinateurs se developpe. Les

regions et secteurs d'instruction
creent, entre autres, des
modules d'instruction permettant
une plus grande rentabilite, en
dechargeant les cadres de
certains travaux ou soucis de
preparation.

Au plan humain, la formation
des instructeurs est toujours
plus poussee et ciblee. Le pro-
fessionnalisme dans leur preparation

au metier des armes a

connu une avancee considerable,

en particulier par le
developpement de l'Ecole militaire
superieure de Au/Wädenswil et
de l'Ecole des sous-officiers de
carriere de l'armee ä Herisau.

Dans un autre domaine, celui
de la formation des cadres supe-
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rieurs, la creation de l'Ecole
d'etat-major et des commandants
de Lucerne, ä laquelle est su-
bordonnee notamment l'Ecole
d'etat-major general, laisse
augurer d'une systematique et
d'un developpement des synergies

sans precedent, tout en be-
neficiant - force du Systeme de
milice - de l'ouverture et des
experiences faites par les stagiaires

venant de la societe civile.

Certes, tout n'est pas pour le

mieux dans le meilleur des mon-
des. Le chantier avance trop

lentement pour certains, trop
vite pour d'autres. La formation
des cadres, intensive et permanente

que dispense l'armee, ne
rejoint pas toujours le degre de

disponibilite du citoyen moyen.
Elle ne peut s'appuyer que sur
un niveau d'exigence, de discipline

et d'education eleve -
toutes valeurs qui ne sont pas
forcement le fait du quotidien
dans la societe en general. Elles
paraissent meme ringardes ä

ceux qui prefereraient tout jeter
par-dessus bord. Faut-il alors
les suivre

Pour notre part, et sans avoir
le petit doigt sur la couture du

pantalon, nous preferons
poursuivre sur le chemin qui conduit,
si possible sans oeilleres, ä

l'amelioration constante du degre
d'instruction de cadres ayant su
saisir leur chance en profitant
au maximum d'une formation
susceptible de permettre de

franchir bien des obstacles que
ces temps de crise nous con-
damnent ä affronter.

M.C.

Paix, liberte et securite ä l'Expo 2001

par Daniel

Margot
Delegue
du Conseil
federal
ä l'Expo 2001

Les batailles postmodernes se

gagnent au niveau de leur planification

davantage qu'ä celui de
leur execution. Sauf Improvisation
geniale de derniere minute et si

tant est qu'on ait pu tout prevoir
par ses decisions reservees. II en
est de meme d'une grande bataille

- toute de mouvements et de

complexite - comme celle que les

organisateurs de la prochaine
Exposition nationale veulent jouer
en 2001 avec, si possible, l'adhesion

de l'opinion publique suisse.
Contre les frileux et les «trouil-
lards ». Contre les sceptiques et
autres « ä quoi bon ». Contre l'in-
difference et l'abstentionnisme.
Pour l'audace, l'imagination, la

fantaisie, la solidarite et la

confiance.

Temps, lieu, objectifs et delais
sont connus. Est encore tres
incomplete la liste des « allies »,

qu'ils soient auteurs de projets ou

partenaires financiers. Presque
jusqu'au dernier moment, on igno-
rera les circonstances -
internationales, nationales et regionales
- dans lesquelles se deroulera le

premier grand evenement du
troisieme millenaire, la manifestation
la plus colossale et la plus
extraordinaire que notre pays puisse
organiser, une exposition nationale

unique au monde. Organisation
d'autant plus originale que, si la

Confederation en est l'initiatrice
convaincue et qu'elle se porte ga-
rante de son deroulement et de sa
fidelite aux objectifs fixes, eile
n'en porte pas la responsabilite
operationnelle, sauf pour ce quij
concerne sa part propre.

Car, eile a donne un mandatMa

confiance, une confiance que I on
voudrait bien, soit dit en passant,
retrouver dans les thematiques
qui constitueront le contenu de

l'Expo 2001, confiance dans le

pays, dans ses institutions, dans

sa population et dans son destin.

Car la tendance actuelle est plutöt
au doute peureux, ä l'interroga-
tion craintive plus qu'ä l'affirma-
tion confiante, au scepticisme
plus qu'ä l'optimisme, au surrealisme

inquiet davantage qu'au
realisme tranquille.

La chance
de la Confederation

Heureusement, rien n'est encore

definitivement dit en ce domaine.

Le decor est plante. On sait

quand sera jouee la piece et l'on

connait le theme general. Les

grandes lignes de la mise en scene

ont ete devoilees. II ne manque
que les auteurs de ce fantastique
spectacle, avec, ä leur tete, une

sorte de genial animateur-chore-
graphe-montreur. C'est ä lui - ou

ä eile I - que la Confederation, par
l'intermediaire de son Groupe in-

terdepartemental de coordination
soumettra, au debut de l'an
prochain, les projets d'expositions
(une par arteplage) qui auront ete

approuves cette annee par le

Conseil federal.
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Dans l'etat actuel de cet epous-
touflant bouillon de eulture que
constitue la foultitude de themes,
de thematiques, de perspectives,
de mots-cles, de lignes de forces
destines au dialogue interactif, la

Confederation a, pour sa part, la

chance d'avoir un champ de

competences et donc de refiexions
clairement delimite - ä l'exclusion
des Operations de privatisation en

cours de realisation.

Des tunnels alpins ä notre
Integration europeenne, en passant
par la formation professionnelle et
le developpement durable, les
problemes et les projets federaux ne

manquent pas. II s'agit de choisir
ceux qui seront encore essentiels
en 2001, les regrouper au gre de

leur interdependance, de leur pa-
rente et de leurs degres d'urgence,

en les rendant aussi attractifs
et intelligibles que possible, tout
en faisant en sorte que leur choix
et leur presentation meme contribuent

dejä, ä travers la reaction
des visiteurs, ä leur Solution, pour
les problemes, ou ä leur realisation,

pour les projets.

L'Expo 2001 est un grand ren-
dez-vous politique, non un seminaire

pour intellectuels inities, ni

une foire pour affairistes. Une ar-
che de Noe peut-etre, mais
certainement pas un navire-höpital! Ce

rendez-vous aura et devra avoir
des consequences utiles au pays,
mais ce sera aussi une f§te pour
tous.

LeDMF
est tres interesse

Tous les officlejs de l'administration

federale ont ete invites et
meme presses de faire connaitre
leurs idees de participation active
ä l'Expo 2001. Tous n'ont pas reagi
avec le meme interet ou la m§me
precision. Le Departement militai¬

re federal a ete l'un des tout
premiers ä se mettre systematique-
ment ä la täche, pour d'abord
affirmer sa volonte d'etre aux
premiers rangs des exposants de la

Confederation, et ensuite, pour
esquisser la forme, la mesure et la

substance de sa presence. La

politique de securite sera son theme
majeur, avec diverses manifestations

et presentations ä la cle.

Jusqu'ici, l'armee, respectivement

le groupement de l'EMG y
est alle ä un rythme tel qu'il a meme

fallu l'inciter ä ne pas aller
plus vite que la musique... A
commencer par s'integrer soigneuse-
ment et harmonieusement dans
l'ensemble des preparatifs de la

Confederation et de l'Association
Expo 2001.

Oü l'on a commence ä se
convaincre de la necessite pratique,
politique et logique, pour ce
departement comme pour les autres,
de ne pas partir tout seul, de

ne pas s'engager concretement
avant d'avoir repere et gagne ses
partenaires et interlocuteurs
possibles. Car un regroupement des

themes, par exemple la politique
de securite et la politique
exterieure, est absolument necessaire
si l'on ne veut pas que les

messages de la Confederation sortent
affaiblis de l'atomisation de ses
thematiques... et de son financement.

A l'heure de la globalisation
et de l'option du developpement
durable, il serait tout ä fait
inopportun et peu realiste d'ignorer les

liaisons transversales qui ratta-
chent entre elles les principales
activites humaines.

Vingt millions
entoutet pour tout

A moins qu'elle ne parvienne ä

gagner quelques appuis financiers

supplementaires aupres du

secteur prive (c'est une hypothese),

la Confederation ne dispose
que de 20 millions de francs pour
manifester sa presence effective
sur les cinq arteplages, durant les
six mois de l'Exposition nationale.
Cela fait quelque 4 millions de
francs par arteplage, oü il faudra
d'abord acquerir les structures et
infrastructures. Ce n'est pas enorme.

Or, la concurrence sera forte
et la Confederation ne peut pas se

payer le luxe de manquer cette
occasion de se presenter de
maniere convaincante, roborative et
attractive. Ce n'est pas la

substance qui lui manque. Elle doit
montrer qu'elle est capable de
relever un tel defi. Elle ne peut pas
non plus se permettre de passer
quasi inapercue dans la constella-
tion des exposants. Elle a une
identite propre et une responsabilite

ä affirmer, voire ä revendiquer.
A cet egard, son röle d'exposante
depasse largement le cadre des
20 millions disponibles. II est
politique ; il doit donc etre exemplaire.

En 1964, ä Lausanne, l'armee a

excellemment reussi sa Präsentation.

Son image en a ete nettement

amelioree. Pour toutes sortes

de raisons politiques et
technologiques, l'Expo 2001 ne sera
pas semblable ä celle de 1964.

Mais il n'y a aueune raison de

douter d'emblee de la capacite de
l'Armee 95 ä reussir ä son tour. On

s'attend qu'elle s'affirme comme
l'une des composantes encore
actuelles de la partition que la

Suisse est appelee, jour apres
jour, ä jouer sur la scene internationale,

ä commencer par celle de

l'Europe. II y a, plus que jamais, un
credo ä affirmer, qui serve ä

renforcer la solidarite et la cohesion
nationales.

Une chose, au moins, est süre :

ily a de quoi s'engager.

D.M.
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Vos rendez-vous SSO - SVO - ASSO

Activite SSO
10 octobre 1997, Fribourg, course

d'orientation de nuit des
officiers du CA camp 1.

Activites cantonales
26 novembre 1997, des 17 h 30,

Pavillon General-Guisan, ä Pully,
31 colloque des jeunes officiers (It
et plt) SVO. Parmi les themes
proposes: l'armee 2005, le service
pratique des officiers, la formation
dans les ecoles d'officiers, la

SVO... Le seminaire est conduit
par le major EMG Rubattel, President

du Groupement Gros-de-
Vaud, tel. 032/84396 11.

4 octobre 1997, 3e Tir inter-unites

des troupes romandes, stand
de Vernand ä Lausanne.

Le comite d'organisation cherche

des commissaires.
Renseignements : comite d'organisation
du Tir inter-unites des troupes
romandes, case postale 3969,1002
Lausanne 2, tel. 021/ 632 28 03

(heures de bureau).

7 mars 1998, assemblee generale

SVO.
Le comite d'organisation de

TAG 98 de notre societe prie tous
les officiers de bien vouloir retenir
la date du 7 mars 98 afin de repondre

favorablement ä l'invitation du

Groupement de la Cöte.

Groupement de la Broye

19 novembre 1997, ä 19 h 30, ä

Matran, visite de FALMA
HOLDING SA, fabrication de sources
lumineuses.

Groupements Morges
et la Cöte

25 novembre 1997, 20 heures, ä

Morges, Assemblee generale du

Groupement de Morges ä l'Hötel

et Centre de Congres de la Longeraie.

La partie statutaire sera suivie

d'une Conference exclusive du
conseiller d'Etat vaudois Joseph
Zisyadis, chef du DJPAM, sur un
theme d'actualite.

Groupement
du Gros-de-Vaud

Nous nous reunirons encore ä

deux reprises d'ici la fin de l'annee,

ä savoir les:

-jeudi 22 octobre, des 17 h 30

-mardi 16 decembre, des 17 h

30, ä l'Hötel de Ville d'Echallens,
tel. 021/881 62 63.

Groupement
Montreux-Aigle

16 octobre 1997,20 h 30, ä

Villeneuve (CRIE): Batailles de Gettys-
burg et de Cannes Analyse des
erreurs de commandement
commises. Presentation : major EMG
Bühler.

Groupement
de Lausanne

15 octobre 1997.

Nous convions nos membres et
amis ä notre traditionnel Conference

d'automne, dont l'orateur
sera Monsieur Studer, membre de
la direction de l'UBS. Pour les
details (lieu et heure), se referer ä la

circulaire d'invitation ou contac-
ter le Groupement Lausanne SVO,

p.a case postale 3894, 1002

Lausanne 2, tel. 021/621 65 11 (secretaire).

Dans le cadre des festivites du
bicentenaire de la Revolution
vaudoise, notre Groupement tient ä

marquer solennellement le 24 janvier

1998. En matinee, Milices
vaudoises et fanfares se deplaceront

dans le secteur de la Cite ä

Lausanne. La commemoration
officielle aura lieu ä la cathedrale.
Nous convions dejä tous les
officiers de ce canton ä venir procla-
mer leur fidelite ä notre liberte et ä

notre belle patrie vaudoise.

Communique
du Cdmt de la Div ter 1

Rapport de division 1998

Tous les officiers de la Division
territoriale 1 seront convoques ä

un grand rapport le vendredi 16

janvier 1998. Celui-ci se deroulera
ä Montreux, Auditorium Stravms-
ki, de 13 h 30 ä 17 h 30 env. OM et

Programme de la manifestation
seront adresses aux concernes ä

mi-octobre. Vous etes pries d'a-
gender cette date des maintenant.

Centre d'histoire
et de prospective
militaires (CHPM)

Voici les dates de nos pro-
chains cours qui auront lieu, sauf
avis contraire, au Pavillon « Verte-
Rive », Av. General Guisan 117, ä

Pully.

Jeudi 9 octobre 1997, 17 h 30 -

19 h 15: Cours d'histoire III Les

batailles navales helvetiques, par
le colonel Pierre Altermath.

Jeudi 23 octobre 1997,17 h 30-
19 h 15: Cours d'histoire IV Un

geopolitologue autrichien: Jordis
von Lohausen, par le capitaine
Antoine Schule.

Le DMF et l'armee sont desormais

sur Internet: http://www.
admin.ch/armee et la SVO
possede son site experimental:
http://www.infoform.ch/Swiss
Army.
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